
libérateur. Il la reconnaît pécheresse, et il lui 
pardonne. L’autorité que Jésus manifeste, nous 
pouvons la recevoir de Dieu. Son souffle continue 
d’agir, ici et maintenant. Que l’eucharistie de ce 
dimanche nous transforme en semeurs 
d’Espérance. Le monde en a besoin. 
 
Notre Père :  
 
 
Chant de conclusion :  

Seigneur, me voici devant Toi. 
Tout simplement dans le silence. 
Rien n'est plus important pour moi 
Que d'habiter en Ta présence !  

(ter) 

 
 

“ Va et désormais 

ne pèche plus. ” 

Jean 8, 11 

 
Une manière de devenir semeur 

endant cette semaine, manifestons le désir d’être 

des semeurs d’Espérance. Combien de fois 

aimerions- nous espérer quelque chose de nouveau en 

nous, chez les autres ? Et pourtant, rien ne change. 

Nous restons ancrés dans nos habitudes, nos 

isolements, notre train-train quotidien. D’ailleurs, 

pourquoi est-ce que nous changerions ? N’est-ce pas 

aux autres de s’adapter à nous ? 

Dieu invite à la conversion, à faire une chose nouvelle. 

« Que celui qui est sans pêché, lui jette la première 

pierre… » Jésus ne condamne pas. Il relève. Une 

invitation à faire de même. 

L’Espérance passe par des gestes au quotidien : semer 

la paix, la justice, l’amour, favoriser la relation 

fraternelle, défendre les droits des opprimés, chercher la 

vérité. Ces gestes ne nous sont pas forcément naturels. 

Il convient de les activer, les réactiver chaque jour pour 

que le royaume de Dieu soit au cœur de nos vies, ici et 

maintenant. 

Chaque jour, prêtons attention, dans nos paroles et nos 

actes, à semer des graines de paix, de justice et 

d’amour. Comme les sportifs, entraînons-nous pour que 

cela devienne une pratique régulière. Devenons semeurs 

d’Espérance. 

 

Amour, Justice, Vérité, Espérance... 
Église Saint Louis des Français, Lisbonne 

Veillée de Prière du mardi 
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Chant d’entrée :  

Seigneur, me voici devant Toi. 
Tout simplement dans le silence. 
Rien n'est plus important pour moi 
Que d'habiter en Ta présence !  

(ter) 

 
ieu donne toute vie nouvelle, mais c’est dans 
l’histoire ordinaire du peuple de Dieu qu’on 

peut lire son œuvre, une histoire faite de gestes 
d’hommes : la libération des prisonniers, la 
profusion de la moisson, la confiance accordée. 
Pour le CCFD-Terre Solidaire, parmi ces signes de 
la bonne nouvelle du salut, il y a les associations 
partenaires dans les pays du Sud. Avec des 
moyens souvent très humbles, elles luttent, auprès 
des plus pauvres, avec les plus pauvres, contre les 
causes de la faim. Face aux nombreuses causes 
de la faim, des solutions existent. En ce temps de 
Carême, prenons conscience de ces injustices et 
engageons-nous à devenir semeurs d’Espérance. 

CCFD — Terre Solidaire 

 
Acclamation de l’Evangile : 

Gloire à toi, Seigneur. Gloire à toi. 
Maintenant, dit le Seigneur, revenez à moi de tout 
votre cœur, car je suis tendre et miséricordieux. 
Gloire à toi, Seigneur. Gloire à toi. (cf. Jl 2, 12b.13c) 
 
Évangile de Jésus Christ selon saint Jean : 
 Chapitre 8, versets 1 à 11 

n ce temps-là, Jésus s’en alla au mont des 
Oliviers. Dès l’aurore, il retourna au Temple. 

Comme tout le peuple venait à lui, il s’assit et se 
mit à enseigner. Les scribes et les pharisiens lui 
amènent une femme qu’on avait surprise en 
situation d’adultère. Ils la mettent au milieu, et 
disent à Jésus : « Maître, cette femme a été 
surprise en flagrant délit d’adultère. Or, dans la Loi, 
Moïse nous a ordonné de lapider ces femmes-là. Et 
toi, que dis-tu ? » Ils parlaient ainsi pour le mettre à 
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l’épreuve, afin de pouvoir l’accuser. Mais Jésus 
s’était baissé et, du doigt, il écrivait sur la terre. 
Comme on persistait à l’interroger, il se redressa et 
leur dit : « Celui d’entre vous qui est sans péché, 
qu’il soit le premier à lui jeter une pierre. » Il se 
baissa de nouveau et il écrivait sur la terre. Eux, 
après avoir entendu cela, s’en allaient un par un, 
en commençant par les plus âgés. Jésus resta seul 
avec la femme toujours là au milieu. Il se redressa 
et lui demanda : « Femme, où sont-ils donc ? 
Personne ne t’a condamnée ? » Elle répondit : 
« Personne, Seigneur. » Et Jésus lui dit : « Moi non 
plus, je ne te condamne pas. Va, et désormais ne 
pèche plus. » © AELF 

 
 
Louange et intercession :  (intentions libres) 
 
 
Vers le 5è dimanche de Carême © vers dimanche 

 Lu 1er  Semeur d’Amour 
« En ce temps-là, Jésus s’en alla au mont des 
Oliviers… » Dans les évangiles, aucune scène, 
aucun lieu n’est anodin. Ici, nous sommes au cœur 
de Jérusalem, ville témoin et riche de l’histoire 
messianique, et dans le contexte de la Passion : le 
mont des Oliviers. Jésus y a prié Dieu son Père. 
Dès l’aube, comme « le peuple venait à lui », Jésus 
s’assied et poursuit sa mission : il enseigne. Avec 
Jésus, découvrons notre mission parmi nos frères 
et sœurs quel que soit le chemin à parcourir. 
L’amour s’enseigne à la manière de Jésus : en 
actes et en paroles. D’accord ? 
 
 
 Ma 2  Semeur de Justice 
« Maître, cette femme a été surprise en flagrant 
délit d’adultère… » Une femme est présentée par 
les scribes et les pharisiens. Elle leur sert de pierre 
d’achoppement pour confondre et piéger Jésus. 
Pour prendre Jésus en défaut, ils instrumentalisent 
la vie de cette femme ; ils polémiquent et 
demandent à Jésus d’être juge. De cette femme, 
nous ne savons rien, sinon le mot « adultère », joint 
à son nom : un adjectif devient son nom, son 
identité ! Tous les moyens sont-ils bons pour 
éliminer des personnes ? Et moi ? Donne-moi, 
Seigneur, d’être compatissant et miséricordieux vis-
à-vis des personnes. 
 
 
 Me 3  Semeur d’humanité 
« Ils parlaient ainsi pour le mettre à l’épreuve, afin 
de pouvoir l’accuser. » Jésus s’abaisse et trace des 
signes parterre. Jésus cite les termes de l’ancienne 
loi et dit : « que les premiers témoins commencent 
la lapidation. » «Jésus n’est pas venu retirer un 
seul iota de la loi de Moïse, écrit Marion Muller- 
Colard. Il est venu l’écrire ailleurs que dans la 
pierre.» Ne sommes-nous pas nous-mêmes 

renvoyés à notre propre condition de pécheur? 
Apprends-moi, Seigneur, à être humain et humble, 
pour considérer la personne et dépasser mes 
préjugés. 
 
 
 

 Je 4  Semeur de Vérité 
« Celui d’entre vous qui est sans péché, qu’il soit le 
premier à lui jeter une pierre. » Jésus les contraint 
au pardon… Il se borne à tenir un raisonnement : 
elle a péché, et vous donc ? S’ils avaient lapidé la 
femme, ils auraient été accusés d’assassinat. Ils 
auraient eu à en référer aux occupants Romains, 
une autre loi que celle de Moïse. Et nous, comment 
relisons-nous ce que nous vivons ? Sommes-nous 
prêts à nous remettre en cause ? L’Évangile est 
une source qui fait jaillir la vérité. Seigneur, donne-
moi de cette eau. 
 
 
 

 Ve 5  Semeur de paix 
« Eux, après avoir entendu cela, s’en allaient un 
par un, en commençant par les plus âgés. » Le 
groupe se disloque. La vérité fait son travail. La 
femme est silencieuse. Elle voit les hommes partir 
un à un. Elle reste seule avec Jésus. Elle goûte une 
paix qu’elle n’avait sans doute jamais imaginée 
possible. La paix de Jésus désarme ceux qui 
voulaient tuer. Seigneur, que je vive de cette paix 
pour en témoigner, comme toi. 
 
 
 

 Sa 6  Semeur de miséricorde 
« Femme, où sont-ils donc ? Personne ne t’a 
condamnée ? » Jésus se tient à ses pieds. Il écrit 
dans la boue, comme dans notre vie. Il relit, réécrit 
la vie de cette femme. Il se redresse, l’interroge : 
« Femme, où sont-ils donc ? Personne ne t’a 
condamnée ? » Jésus parle : la misère et la 
miséricorde se rencontrent. Jésus l’appelle 
« Femme », nom qu’il donne à Marie sa mère aux 
noces de Cana et à la Croix, et aussi à la 
Samaritaine. « Femme » : un signe de respect. Un 
regard nouveau se pose miséricordieux. 
Évangélise mon regard, Seigneur, pour qu’il puisse 
voir avec des yeux pleins de miséricorde. 
 
 
 

 Dimanche 7  Semeur d’Espérance 
« Moi non plus, je ne te condamne pas. Va, et 
désormais ne pèche plus. ». Quelle parole 
libératrice ! Quelle espérance et confiance 
redonnées ! La femme accusée par les 
responsables de la loi, ne l’est pas par cet homme 
qui se penche sur sa vie. Étonnée, elle répond : 
« Personne, Seigneur. » Alors, lui, d’une voix qui 
apaise et console : « Moi aussi, je ne te condamne 
pas. Va, et ne pèche plus. » La femme est 
délivrée ; une  vraie  vie peut  advenir ; Jésus est le 

http://www.ndweb.org/versdimanche/

